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Enseignement Journée portes ouvertes (JPO), à l’Université hier à Besançon, la semaine prochaine
ce sera à Belfort,Montbéliard, Lons­le­Saunier et Vesoul.

JPO,unGPSpour l’avenir
LA MAISON DE L’ÉTUDIANT était la
plaque tournante de toutes les deman­
des hier, lors des portes ouvertes de
l’université. Il y a là, de quoi orienter
les futurs étudiants dans le dédale des
formations et celui plus géographique
de tous les sites ouverts pour l’occa­
sion. Sans compter les à­côtés, loge­
ment, transport, mutuelles… Pas facile
degrandiretsi l’andernier l’Université
à reçu 3 800 futurs étudiants, au total
9 000 personnes sont venues sur place.
Car le futur étudiant se déplace, ­pour
les dernières fois ?­ avec ses parents,
après avoir visité en solo le forum Info
sup’la semaine dernière.

Unemploidans86à90%descas,
dansles6mois

Pour ces lycéens et ces parents, qui
ne savent pas toujours mettre des mots
sur leursenvies, l’Universitéamobilisé
toutes ces forces vives et ces partenai­
res. « L’atout de l’Université, c’est à
partir d’une discipline pour laquelle le
jeune a des affinités, permettre de
construire un parcours. Cela commen­
ce par des questions simples : avez­
vous envie d’un projet à court, long ou
moyen terme ? L’université propose
des études en 3, 5 ou 8 ans. Quel acteur
voulez­vous être dans votre vie profes­
sionnelle ? Un exécutant ? Participer
aux décisions, ou prendre les déci­
sions. Là encore la question aide à se
diriger vers un type d’études ».

Karin Monnier­Jobé est à la fois en­
seignant­chercheur et chargée de mis­
sion accompagnement et réussite de
l’étudiant. « À l’issue des licences pro­
fessionnelles et des masters, le taux
d’insertion oscille entre 86 à 90 % au
bout de six mois de recherche d’em­
ploi ». Voilà de quoi rassurer les fa­
milles. Au chapitre des nouveautés, le
cursus en master d’ingénierie propose
une formation qui permet d’acquérir
des compétences proches de l’ingé­

nieur et devrait séduire. D’autant que
l’Université se donne les moyens d’ac­
compagner les élèves durant le pre­
mier semestre, « en chimie par exem­
ple, avec un premier semestre starter,
nous renforçons les cinq matières
principales, avec des amphis d’une
cinquantaine de personnes, des tra­
vaux dirigés à 20 et des travaux prati­
ques en petits groupes. Un système de
tutorat repose sur les étudiants en
master, ils aident les arrivants à ne pas
selaisserdépasser ».Carunepremière
année de fac, c’est à la fois pour les
parents et les adolescents un saut dans

le vide. Terminée l’époque d’un métier
pour la vie. Aujourd’hui les jeunes doi­
vent avoir en main, un jeu multicarte.
Le parcours des parents ne peut servir
ni d’exemple, ni de contre­exemple. Or
la maturité n’arrive pas plus vite, et il
faut aussi s’adapter à l’autonomie.

Versl’indépendance
Camille vise une licence AES, (admi­

nistration économique et sociale) pour
rejoindre ensuite l’ESPE, (Ex IUFM),
ramené cette année dans le giron de
l’Université. Son inquiétude, partagée
par sa mère, c’est la solitude, « une

chambre au CROUS serait idéale, pour
avoir des contacts avec les étudiants, je
n’ai pas envie qu’elle se retrouve seule
à prendre le bus après 22 h », note sa
maman. Camille n’y tient pas plus que
ça non plus.

En revanche Maurilia se réjouit de
cette future autonomie : lycéenne en S
àValentigney,ellevise lafacdedroit, sa
crainte à elle, c’est la somme de boulot.
C’est justement pour répondre aux
questionnements individuels que sont
organisées ces portes ouvertes. Et
qu’elles font le plein.

CatherineCHAILLET

K Si Camille sait ce qu’elle veut faire, elle reste inquiète sur l’apprentissage de l’autonomie. Photo Ludovic LAUDE

E Chloé Chauvin, originaire de
Loray, étudie en terminale
scientifique avec l’option
sciences de l’ingénieur (e).
« Cette possibilité m’attirait
davantage que les sciences de
la vie et de la terre par son
côté pratique ». Un choix
judicieux puisque l’année
dernière, le petit robot pré­
senté par sa classe au con­
cours ARTEC a obtenu une
belle 4e place sur la cinquan­
taine de concurrents. « Ma
section est hélas trop peu
connue, des filles en particu­
lier : nous ne sommes que
deux sur un effectif de 25 ! ».
Après les épreuves du bac S,
Chloé aimerait se diriger vers
une classe prépa intégrée en
école d’ingénieurs. Pour cela,
elle a choisi l’UTBM de Seve­
nans et sa section ingénierie
et management des systèmes
industriels.

E Pauline Sanseigne de Grand­
fontaine est en deuxième
année de la prestigieuse classe
prépa section PSI (physique
sciences de l’ingénieur) après
MPSI de première année.
« L’enseignement y est très
théorique mais assorti de
nombreux TD et d’expérimen­
tation », dit­elle. Comme l’étu­
de du fonctionnement d’une
quinzaine de systèmes et leur
mise en pratique dans le bras
d’un robot ou d’un portail
automatique. La section de 37
étudiants compte une dizaine
de filles et « l’ambiance de
travail y est excellente ». A
quelques semaines des pre­
miers concours d’intégration
aux grandes écoles, Pauline
espère réussir l’entrée à l’EN­
SICA de Toulouse. « A la sortie,
je me verrais bien travailler
dans le domaine aérospatial »,
confie­t­elle.

E Venue d’Etalans, Laurie
Tallandier se trouve en pre­
mière STI2D car « l’enseigne­
ment se présente de façon
plus manuelle et cela m’inté­
resse beaucoup », dit­elle avec
conviction. Elle s’est inscrite
dans l’option ITEC (innovation
technologique et éco­concep­
tion) où elle manipule des
logiciels qui permettent de
visualiser avant la phase de
construction. Laurie commen­
ce à choisir les bons matériaux
qui lui permettront de fabri­
quer des nichoirs placés sur
les arbres du lycée. « Les filles
sont très minoritaires, deux
pour ma section de 23 élèves,
mais l’ambiance est excellente
avec les garçons qui parfois
nous chouchoutent ». Son but :
réussir son bac STI puis s’ins­
crire dans une formation de
BTS de designer automobile.

E Originaire de Métabief,
Lucie Guillin, en classe de
première a choisi l’option
STI2D (sciences et techniques
de l’industrie et du développe­
ment durable). Elle l’a préférée
à la section S car « il y a da­
vantage d’applications concrè­
tes et c’est plus manuel ».
Grâce au choix EE pour "éner­
gie et environnement", elle
participe deux heures par
semaine au chantier d’isola­
tion d’un chalet nouvellement
implanté au cœur du lycée.
L’occasion de mettre en appli­
cation le contenu de la récente
loi RT2012 qui concerne les
habitations. Lucie recomman­
de une pareille orientation
« même si les filles sont très
minoritaires », deux seule­
ment ! Son objectif, le bac STI
et l’armée qui recrute nombre
de bacs technologiques.

Orientation Au lycéeVictor­Hugo

Les carrières scientifiques se féminisent
Au lycée Victor­Hugo, les
portes ouvertes d’hier ont
mis l’accent sur les métiers
des sciences et de l’ingé­
nieur (e) avec pour cible
principale les filles (lire ci­
contre). Les visiteurs ont dé­
couvert des nouveautés et
les valeurs sûres. Mais aussi
l’inattendu comme la récen­
te nomination de la provi­
seure Annie Tobaty au poste
d’inspectrice générale (lire
en page 24 heures).

Au rayon des nouveautés,
le BTS qui s’adapte aux mé­
tiers en formant aux systè­
mes numériques avec option
électronique­communica­
tion, et offre de sérieux dé­
bouchés. Les élèves allopho­
nes bénéficient d’un soutien
logistique, tandis que les
amateurs d’art ont le choix
entre le cinéma, l’audiovi­
suel ou les arts du spectacle.

Les classes prépas scienti­
fiques proposent aussi l’éco­
le vétérinaire depuis 2008.
Sur près de 200 étudiants,
78 % ont réussi leur intégra­
tion. Sur les dix dernières
années, 11 sont entrés à Po­
lytechnique, 14 à Normale
Sup. Depuis 2009, le chinois
est enseigné et des échanges
ont lieu avec le lycée Hefei
de la province de l’Anhui.
Denotrecorrespondant local

Jean­MarieVIEILLE

Visite

Pergauddévoile
sesspécificités

Accueillir dans de bonnes
conditions un nombre aussi
important de visiteurs est
chaque année un véritable
défi à relever pour les équi­
pes du lycée Pergaud de Pa­
lente. On constate que cette
édition 2014 des portes
ouvertes ne faillira pas à la
tradition : tous les person­
nels du lycée étaient mobili­
sés et les jeunes et leurs fa­
milles ont pu aisément
s’informer et découvrir les
enseignements d’explora­
tion proposés en classe de
seconde, les multiples for­
mations dispensées par
l’établissement, les ensei­
gnements supérieurs, et les
classes préparatoires, sans
oublier la section européen­
ne et la section sportive aca­
démique de foot féminin.

Les visiteurs venus de tou­
te la région, avaient aussi
beaucoup de questions con­
cernant les transports, les
bourses, l’accessibilité, l’in­
ternat. « Pour l’internat, tou­
tes les demandes sont enre­
gistrées. Celles des élèves

dont le domicile est éloigné
sont acceptées d’emblée,
celles des élèves résidant à
Besançon ou dans une com­
mune proche, sont accep­
tées en fonction des places
restantes », explique Ga­
briel Lienhard, le proviseur,
qui, dans l’amphithéâtre, ré­
pond aux questions des pa­
rents.

Le self­service tout neuf et
convivial, connaît lui aussi
un certain succès avec ses
îlots de présentation des
plats. Et en fin de visite, le
passage à la cafétéria, per­
met aux uns et aux autres
d’échanger des impres­
sions : Bilal et Théo, collé­
giens de Roulans, y sirotent
un café. Ils sont impatients
de faire leur rentrée ici :
« On est venus de bonne
heure à 8h30, il y avait moins
de monde, c’était mieux
pour faire la visite. » Bon ré­
flexe, car vers 11h, les locaux
grouillaient de futurs pota­
ches accompagnés de leurs
parents.

Denotrecorrespondante
locale JoëlleCOMTE

K Biotechnologie, un enseignement d’exploration, qui intéresse de
nombreux futurs élèves de seconde.

Ledimanchesportif
FOOTBALL
Coupe de Franche­Comté (16es)
14 h, Clemenceau (LR2) – Vesoul (CFA) à Rosemont 3.
U15 interligues
14 h 30, Racing Besançon – ASPTT Dijon à la Malcombe 1.

BASKET­BALL
U15 M nationaux, poule B
13 h, BBC – Union Champagne au gymnase Clemenceau.
Excellence masculine
15 h 30, BesAC 3 – AGM Vesoul au gymnase St Claude.

HANDBALL
Masculins
Honneur régionale
16 h, Palente Orchamp – Jura Sud au gymnase des Orchamps.
Honneur départementale
16 h, Mahorais 25 – Vercel Plateau au gymnase Diderot.
14 h, Palente Orchamps C – Doubs Central C au gymnase des
Orchamps.
18 ans honneur
11 h, Palente Orchamps – Vesoul au gymnase des Orchamps.

VOLLEY­BALL
N3F
15 h, BVB – Villette Paul Bert au gymnase de la Malcombe.

Vacancesde février
Des stages à Planoise
La maison de quartier de Planoise et le Caem proposent
durant les vacances d’hiver, un stage de hip­hop pour les 13­
16 ans, du 24 au 28 février en hommage à Mandela, suivi d’un
concert le 1er mars.
La pratique du futsal est organisée à l’espace sportif pour les
12­15 ans, les 24 et 25 février de 14 h à 17 h.


